
« FOU QUI FAIT LE DIFFICILE... »

Les résultats des européennes ne sont pas une surprise.
Qui pouvait douter de l’enracinement de l’extrême droite en France,
ruit de décennies de politiques néo-libérales productrices d’efets
dévastateurs. Pouvoir d’achat en berne, destruction des services
publics, remise en cause des protections collectives comme le
droit à la Retraite, le droit du travail, la Sécurité sociale, l’Assurance
chômage.
Macron y a apporté largement sa contribution en ajoutant sa touche
personnelle. Il a mis en scène son face à face avec le RN, jouant
en permanence au Sauveur suprême an de marginaliser la droite
classique et l’ensemble de la gauche.
Et ce en lançant des clins d’œils appuyés à l’extrême droite : quasi
réhabilitation de Pétain, irt appuyé avec Philippe de Villiers,
loi Darmanin sur l’immigration allant sur le terrain favori des
Le Pen et Zemmour, à savoir la préférence nationale...

Avec l’irresponsabilité qui est sa marque de fabrique, ce Président
mal réélu, tente un dernier coup de poker : soit constituer autour de
sa personne un bloc de droite (mais n’est pas De Gaulle qui veut),
soit ler les clés au RN dans le cadre d’une cohabitation hasardeuse
dont il espère sortir vainqueur.

La gauche et l’écologie sont au pied du mur. Il faut écouter Sophie
Binet qui a déclaré : « face à l’extrême droite, il est minuit moins le
quart » tout en jugeant sévèrement et à juste titre la gauche politique
et ses « petits épiciers ».
L’heure n’est plus aux basses manœuvres.
Il convient de faire face toutes et tous ensemble !

Quand les blés sont sous la grêle
Fou qui fait le délicat
Fou qui songe à ses querelles
Au coeur du commun combat.

Louis Aragon.

Philippe Legrand,
pour le comité de rédaction.
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